
Le 10 janvier dans 
l’Ambassade d’Arménie en Su-
isse s’est tenue la cérémonie so-
lennelle de la remise des diplômes 
d’honneur et des certificats de 
reconnaissance décernés aux 

représentants de la communauté 
arménienne et aux organisations 
arméniennes de Suisse. 

Comme le rapporte le Ser-
vice de presse du MAE de la 

RA, l’Ambassadeur d’Arménie 
en Suisse Charles Aznavour a 
remis les diplômes d’honneur 
du ministère de la Culture de la 
RA à la Fondation Topalian, au 
célèbre chef d’orchestre suédois 

d’origine arménienne Luc Bagh-
dassarian, au compositeur Sir-
vard Ghazantchian, à l’écrivain, 
à l’arménologue Vahé Godel. 
Les diplômes d’honneur et les 

certificats de reconnaissance du 
ministère de l’Education et des 
Sciences de la RA ont été remis 
au directeur de l’école Topalian 
Nevrik Azadian, au directeur 
du centre de recherches armé-
nologiques de l’Université suisse 
Valentina Calzolari Bouvier, au 
professeur de l’école Topalian 
Meda Khatchatrian.

Lors de la cérémonie de re-
mise l’Ambassadeur Aznavour 
les a remercié pour leur contribu-
tion à l’affaire de la conservation 
d’arménité et de la culture armé-
nienne. L’Ambassadeur a indiqué 
que les diplômes  d’honneur et 
les certificats de reconnaissance 
décernés par les entités appropriés  
à l’occasion du 20e anniversaire 
de l’Indépendance d’Arménie 
sont symboliques et sont 
l’expression de l’appréciation de 
l’activité de tous les arméniens, 
ainsi que des figures étrangères 
dans l’affaire de l’établissement 
de l’Arménie indépendante. 

Guevork Vartanian, l’un des plus 
célèbres agents secrets soviétiques, 
qui avait entre autres assuré la sécurité 
à la conférence de Téhéran durant la 
Deu-xième Guerre mondiale, est dé-
cédé mardi à l’âge de 88 ans, a indiqué 
mercredi le Service de renseignement 
extérieur russe.

Selon une source citée par l’agence 
Ria Novosti, M. Vartanian est décédé 
dans un hôpital de Moscou des suites 
d’un cancer. Né le 17 février 1924 
à Rostov-sur-le Don, Guevork An-
dreevitch Vartanian a déménagé dès 
l’âge de six ans en Iran, où son père, 
lui aussi un agent soviétique, d’origine 
arménienne, avait été envoyé. Selon le 
SVR (renseignements extérieurs russ-
es), Guevork Vartanian « a lié son destin 
au renseignement soviétique » dès l’âge 
de 16 ans. En 1940, il a dirigé un groupe 
spécial ayant pour but de démasquer les 
agents nazis en Iran. En 1942, celui qui 
travaillait sous le pseudonyme « Amir » 
est parvenu même à suivre une forma-
tion des services secrets britanniques à 
Téhéran, destinés à des agents devant 
par la suite être déployés un peu par-

tout en URSS. En 1943, il a participé à 
la sécurité du Premier ministre britan-
nique, Winston Churchill, du président 
américain Franklin D. Roosevelt et du 
dirigeant soviétique Joseph Staline, 
réunis pour la conférence de Téhéran 
sur l’après-guerre. M. Vartanian a tra-
vaillé sous couverture durant près de 
trente ans dans de nombreux pays, en 
tandem avec sa femme Goar, égale-
ment un agent soviétique. 

Le sceau du secret n’a été levé sur 
son nom que le 20 décembre 2000. Lui 
et son épouse Goar qui faisait partie 
de son groupe se sont vu décerner 5 
décorations : l’Ordre de la Guerre pa-
triotique, l’Ordre du Drapeau rouge de 
combat, l’Etoile rouge. L’Etoile d’or de 
Héros de l’Union Soviétique a été re-
mise à GuevorkVartanian en 1984 aussi 
bien pour son activité pendant la Guerre 
patriotique (1941-1945) que pendant la 
guerre froide. L’Ordre du mérite envers 
la Patrie lui a été remis à l’occasion de 
son 80e anniversaire.

Guevork Vartanian considère son 
travail pendant 45 ans sans essuyer 
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DANS LE NUMERO

C’est un fait, suite au Géno-
cide, aujourd’hui, sur 9 à 10 mil-
lions d’Arméniens dans le monde, 
2/3 vivent en diaspora. Deux tiers! 
Qui ont  des droits et des revendi-
cations légitimes.

Le 10 décembre 2011 a eu lieu 
à Sèvres, en banlieue parisienne, 
le 3e Congrès des Arméniens 
Occidentaux. Les participants, 
représentants des descendants 
des anciens citoyens arméniens 
de l’Empire ottoman, y compris 
des délégués d’associations pa-
triotiques, étaient venus des États-
Unis, de France, d’Angleterre, 
d’Argentine, d’Autriche, du Cana-
da, de Suisse, de la Rép. d’Arménie 
et de Russie. La présence, à ce 3e 
Congrès, de responsables religieux 
et de représentant de l’ambassade 
d’Arménie était remarquée. À 
l’occasion de l’ouverture, le père 
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Charles Aznavour 
a remis des diplômes d’honneur aux 

représentants de la communauté arménienne

Décès à 88 ans du célèbre agent 
soviétique Guevork Vartanian

Voir ci-dessous
Le célèbre agent secret soviétique Guevork Vartanian est décédé mardi à l’âge de 88 ans 

Le célèbre agent secret Guevork Vartanian est mort
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d’échecs et son retour dans sa pa-
trie comme son plus grand succès. 
«Le destin nous était favorable, dit-
il, nous n’avons jamais eu affaire à 
un traître. Pour ceux qui travaillent 
sous une fausse identité, la trahison 
est la chose la plus terrible. Si ce-

lui qui travaille sous un faux nom 
applique strictement toutes les mé-
thodes de la conspiration, s’il se 
conduit correctement en société, 
aucun service de contre-espionnage 
ne pourra le démasquer. Pour lui, 
comme pour un sapeur, l’erreur sig-
nifie la mort ».

POLITIQUE

A LOUER A PARIS
QUARTIER DES 

CHAMPS-ELYSEES

STUDIOS ou APPARTEMENTS
1 mois - 1400 euros

2 semaines - 900 euros
RESIDENCE YEZEGUELIAN
34 avenue des Champs-Elysées
PARIS 75008 tél. : 0143596581
Mail : Gerancia34@wanadoo.fr

Aucun Français n’est seul à l’étranger

Inscrivez-vous à l’U.F.E.
Union de Français de l’Etranger, 

section ARMENIE

12 sénateurs nous représentent
11 députés seront élus en 2012

UFE – BP 7 – EREVAN 0010
Mail : 105624.430@compuserve.com

http://www.ufe-am.com
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L’ASSEMBLEE DES ARMÉNIENS D’ARMÉNIE OCCIDENTALE 

 

Vous invite à participer à une Conférence sur  
 

Le vote du Parlement français  
et notre participation citoyenne en France et en Europe 

 

 
 

Avec la participation de 
Monsieur Armenag APRAHAMIAN 

Président du Conseil National d’Arménie Occidentale  
 

 Maître Philippe KRIKORIAN 
Avocat au Barreau de Marseille,  

Spécialiste des questions juridiques liées au négationnisme en France et en Europe  
 

Invitée d’Honneur 
Madame Valérie BOYER, Députée adjointe au Maire de Marseille 

Le lundi 16 janvier 2012 à 20h00  

Salle de l’église Saint-Sahak et Saint-Mesrob Tarkmantchatz 
339, avenue du Prado - 13008 Marseille 

La conférence sera suivie d'un cocktail 

Renseignements et réservations au 06.03.29.89.98 ou haybachdban@wanadoo.fr 

France-Karabagh et l’Union 
Yerkir contribuent depuis 1991 à ré-
soudre des problèmes liés à la Cause 
Arménienne sur le terrain. Nous 
avons initiés des programmes de 
repeuplement et de développement 
agro-économique dans les régions 
stratégiques frontalières du Kara-
bagh et de l’Arménie. Nous avons 
mis en place des programmes de 
fouilles archéologiques qui nous ont 
permis de découvrir la cité antique 
de Tigranakert d’Arstakh.

Depuis de nombreuses années, 
c’est grâce à des donations de par-
ticuliers et des partenariats asso-
ciatifs que nous avons pu faire des 
avancées concrète au Karabagh, en 
Arménie, au Djavakhk... A ce titre 
nous adressons nos plus vibrants 
remerciements à tout ceux qui nous 
ont soutenus. Nous vous présentons 
notre journal "Yerkir", qui retrace les 
projets accomplis en 2011 et dessine 
les contours de ceux de 2012. Ren-
dez-vous sur le site www.yerkir.eu 
pour télécharger le n° de décembre 
2011 du journal de "Yerkir Europe".

La cohérence de nos actions tient 
dans l’idée que le cœur de la Cause 
Arménienne se trouve aujourd’hui 
autour du mont Ararat, entre Tur-
quie et Sud-Caucase. Les enjeux 
de la sécurité des Républiques 
d’Arménie et du Karabagh, de leurs 
développements démographique 
et économique, de l’accession aux 
droits fondamentaux des Arméniens 
du Djavakhk, de la protection des 
Eglises Arméniennes de Tbilissi et 
de la reconnaissance du Génocide 
par son commanditaire représentent 
une seule et même problématique. 

L’Union Yerkir est inscrit dans le 
présent, dans l’action de terrain et 
dans une démarche progressiste 
d’ouverture.

Nous avons ainsi initié une série 
de projets en Turquie. Notre con-
viction est qu’il faut tisser des liens 
avec les sociétés civiles turque et 
kurde parce qu’il est temps de sou-
lever la question arménienne, dans 
toutes ses dimensions, au sein même 
de ce pays. En 2011, nous avons 
organisé à Erevan une conférence 
internationale avec des intellectuels 
turcs, Cengiz Aktar et Ali Bayramo-
glu, sur le thème de la prise de con-
science en Turquie du génocide de 
1915, notre ensemble ethno-musical 
"Van Project" a été chaudement ac-
cueilli au fil de ses deux tournées en 
Turquie pendant que notre équipe 
d’ethnologues étudiait les popula-
tions islamisées et crypto-arméni-
ennes. Ces projets doivent s’étoffer 
avec le souci constant de raviver le 
patrimoine et l’identité arménienne 
encore imprégnés dans cette terre.

2011 a également été le théâtre 
d’une parodie de justice avec la 
suite du vrai-faux procès de Va-
hagn Chakhalyan. A la tête des 
revendications des Arméniens du 
Djavakhk, il est emprisonné depuis 
juillet 2008 et condamné à 10 ans 
de réclusion pour des prétextes fal-
lacieux. Depuis l’annonce de la 
saisine de la Cour Européenne des 
Droits de l’Homme, Vahagn subit 
une intensification inouïe des sévic-
es physiques et psychologiques de 
l’administration pénitentiaire. Ses 
conditions d’incarcération au Q.H.S. 
de la prison n°6 de Roustavi se sont 

considérablement durcies : suppres-
sion de sa réserve d’eau dévolue à 
l’hygiène, interdiction du cantinage, 
interdiction des visites et de télé-
phoner, confiscation des livres et des 
journaux.

Le 5 octobre, Vahagn entam-
ait une grève de la faim. Le 11, ce 
mouvement de résistance soutenu 
par notre campagne de dénoncia-
tion aboutissait à la levée des re-
strictions imposées par les autorités 
géorgiennes à l’exception du droit 
de visite. En trois ans, il n’a rencon-
tré sa femme et son fils (de 3 ans ½) 
qu’une fois pendant quinze minutes. 
Le durcissement de ces conditions 
de détention reflète la volonté des 
autorités géorgiennes de briser les 
revendications légitimes des Armé-
niens du Djavakhk à accéder à leurs 
droits fondamentaux.

A chaque étape, nous avons 
été soutenu, par des donations de 
particuliers, pour nous permettre 
d’organiser la défense de Vahagn 
Chakhalyan et d’investir le champ 
diplomatique européen et  interna-
tional pour faire entendre les droits 
des Arméniens du Djavakhk. Avec 
l’aide de Me Vahe Grigoryan, expert 
en Droit International, nous portons 
la cause de Vahagn devant la Cour 
Européenne des Droits de l’Homme 
qui ne manquera pas de sanctionner 
l’Etat de Géorgie en 2012.

C’EST GRACE A VOTRE 
SOUTIEN QUE NOUS POUVONS 
POURSUIVRE CETTE LUTTE 
CAPITALE

"Yerkir Europe" 
33, rue Cavenne

69007 Lyon

Décès à 87 ans du célèbre...

Vahagn CHAKHALYAN

Emprisonné le 
19 juillet 2008
1240 jours de 

détention
le 01 janvier 

2012

Hollande-Sarkozy
L’écart se réduit

Un sondage indique que le candidat socialiste, 
crédité de 28%, perd son avance.

Le président reprend deux points, à 26%.
La première enquête d’opinion 

de l’année dévoile un nouvel état 
de la situation politique de François 
Hollande et Nicolas Sarkozy. Selon 
une enquête Ifop, publiée par le 
JDD, l’écart entre eux s’amenuise. 

Le candidat socialiste et le prési-
dent de la République tiennent à 
distance Marine Le Pen et François 
Bayrou. Mais à cent quatre jours de 
l’élection présidentielle, une seule 
certitude : rien n’est joué.   
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P. Barseghyan, de la paroisse de 
Paris, puis le Père H. Bezdikian, de 
la congrégation catholique Mekhi-
tariste, ainsi que M. A. Alexanian, 
substitut de l’ambassadeur de la Rép. 
d’Arménie en France, ont souhaité 
la bienvenue. Après les prises de 
parole, l’association « Congrès Na-
tional des Arméniens Occidentaux » 
(CNAO) a été fondé. Le Dr S. Seray-
darian a été élu Président, il succède 
au Dr A. Kerkacharian, qui présidait 
depuis cinq ans l’association char-
gée d’organiser le Congrès et sur la 
base de laquelle a été créée le CNAO 
en modifiant quelque peu les stat-
uts; 24 membres du « Conseil Na-
tional» ont été élus et le Congrès a 
défini le programme des activités de 
l’organisation pour 2012-2013 . Les 
décisions ont été votées à l’unanimité 
par les 82 participants. Le CNAO 
aura pour mission de représenter et de 
défendre les intérêts des Arméniens 
Occidentaux, éparpillés à travers le 
monde. Il devra pour cela collaborer 
avec les autorités de la République 
d’Arménie, en partageant les tâches. 
Avec l’aide de juristes internation-
aux, le CNAO soumettra aux in-
stances nationales et internationales 
les droits et les revendications du 
peuple arménien, en vue de régler la 

Cause (Question) Arménienne.
Les deux premiers Congrès des 

Arméniens Occidentaux ont eu lieu 
en 1917 et en 1919 à Erevan. Le 1er 
(1917) fut présidé par Andranik, quant 
au second (1919), il marqua le pre-
mier anniversaire de la 1ère Répub-
lique (qui devait bientôt s’éteindre), 
mais il a l’avantage d’avoir lancé la 
devise nationale : « Libre, Indépen-
dante Arménie unifiée », en attente 
de se réaliser un jour.

Le choix de Sèvres, pour le 3e 
Congrès, est symbolique. Le 10 août 
19 20, à Sèvres, la Rép. d’Arménie 
siégeait à côté de Alliés devant la 
Turquie vaincue. Le Président des 
E.U., W. Wilson, fut chargé d’arbitrer 
et de tracer la frontière entre la Tur-
quie et l’Arménie, en y incorporant 
les provinces de Van, d’Erzeroum, de 
Bitlis et de Trébizonde. Il remit son 
document officiel du tracé des fron-
tières, mais le traité de Sèvres ne fut 
jamais ratifié et l’Arménie Occiden-
tale fut rayée de la carte. Néanmoins 
le symbole de Sèvres perdure pour 
les Arméniens.

 Jean V. Guréghian
Président fondateur 

du Comité du 24 Avril
Auteur de l’«Histoire d’Arménie» 

éd. Y. Embanner 2011
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Le choix de sèvres 
Les Arméniens occidentaux

Communiqué de l’organisation « Aravni »

Projet « Norashen »

Deux projets permanents : 
vente et représentation au marché 
du Vernissage à Erevan et création 
du Fonds « Norashen ». 

Nous avons aussi bénéficié de 
nos deux plus grosses donations 
financières : 1000€ de France et 
$600 des Etats-Unis.

Les résultats accumulés fa-
vorisent une reconnaissance pro-
gressive du travail effectué par les 
membres de notre organisation et 
servent de support à la réalisation 
de nouveaux projets indépendam-
ment de la réception ou non de 
donations extérieures. L’avenir 
d’Artsakh appartient à ses habi-
tants.

Réalisations et évènements
30 novembre: Réception d’une 

donation de 1000 euros de France. 
Somme qui nous a permis de 
lancer le projet « Norashen » ainsi 
qu’annoncé dans le communiqué 
précédent.

5 décembre: ouverture de la 
salle informatique dans le nou-
veau centre avec 6 ordinateurs en 
réseaux (contre 5 précédemment). 
Pour ce centre, nous avons dû 
acheter une dizaine de chaises et 
6 tables d’ordinateurs puisque le 
mobilier appartenait à l’Eglise. En 
décembre, nous avons rénové les 
toilettes avec un maçon bénévole et 
pour l’internet, nous nous sommes 
connectés depuis un voisin puisque 
Karabakh Télécom est là encore 
dans l’incapacité de brancher de 
nouveaux abonnés. Une situation 
qui prévaut dans tout le centre ville 
(35% de la population).

23 décembre: réception de 
$600 des Etats-Unis pour « suivre 
des projets humanitaires et recueil-
lir des témoignages dans les villag-
es sur l’évolution des conditions de 
vie ».

24 décembre: début de la vente 
de productions artisanales et artis-
tiques dans le marché du Vernissage 

à Erevan pour offrir l’opportunité 
de compléments de revenus tout en 
valorisant la culture au sein de la 
société.

29 décembre: lancement du 
Fonds « Norashen » : ouverture 
de comptes bancaires à l’« Art-
sakh Bank » et la « Development 
Armenian Bank ». $2500 ont été 
déposés, soit le cumul des dona-
tions dont a bénéficié notre organi-
sation au cours de l’année, dont 
$500 (20% du total) des habitants 
de Shoushi qui avait participé à la 
collecte pour la publication (an-
nulée par manque de fonds) de 
l’encyclopédie de Shoushi. 

Projet
Le Fonds « Norashen » a été 

lancé dans les derniers jours de 
l’année 2011 avec un montant de 
$2500 dont 20% de fonds locaux. 
Notre objectif est d’en augmenter 
son capital jusqu’à un minimum de 
$15000 d’ici la fin 2012. 

Coordonnées
Organisation « Aravni »

Banque :				   « Ardshininvestbank »
Code SWIFT 			   ASHBAM22
Intitulé du compte		  « Aravni » NGO

Compte en dram (AMD)		  2478400052320010
Compte en dollars		  2478400052320020
Compte en euros			   2478400052320030

Sur la base de nos études et de 
la consultation d’acteurs de la so-
ciété civile, l’organisation “Aravni” 
a identifié des facteurs limitant le 
développement du pays et les axes 
d’actions prioritaires correspon-
dant:

- Etatisation de l’économie: 
soutien aux entreprises privées cré-
atrices d’emplois,

- Faible niveau d’éducation: 
variété de projets pour élever la ca-
pacité des citoyens à entreprendre,

- Culture étatisée et sciences à 
la marge : remettre au goût du jour 
la culture et la connaissance,

- Régions rurales pauvres: réno-
vation des infrastructures dont l’état 
entrave le développement local,

- Société civile atone: soutien 
des ONG, acteurs indispensables 
entre l’action de l’Etat et les citoy-
ens.

Le projet “Norashen”, c’est en 

fait cinq projets correspondant aux 
axes d’action identifiés ci-dessus:

- Action économique: crédits 
aux entreprises pour la création de 
nouveaux emplois,

- Action individuelle: finance-
ment d’un réseau « Aravni » de 
centres culturels et associatifs,

- Action culturelle et scienti-
fique : soutien en nombre de projets 
de valorisation,

- Action locale: soutien en 
nombre de projets d’infrastructures 
présentés par les mairies,

- Action civile: soutien en nom-
bre d’initiatives des acteurs de la 
société civile.

Sur la base de subventions 
égales pour tous, les habitants, les 
entreprises et leurs représentants 
(associations et mairies), dans le 
cadre d’une compétition positive, 
ont la responsabilité de proposer 
et de gérer les projets en tirant le 

meilleur parti des ressources et des 
leviers dont ils disposent en veillant 
à impliquer la population locale à 
tous les niveaux de la réalisation des 
projets car c’est à elle qu’il revient 
de prendre le relais de la générosité 
des mécènes étrangers.

Les fonds investis dans les pro-
jets cités ci-dessus proviennent des 
seuls intérêts générés de la gestion 
de comptes à terme ouverts dans 
des banques d’Arménie (environ 
10% par an en 2012) et de crédits 
alloués directement aux entreprises 
pour soutenir leur croissance et la 
création d’emplois.

Les frais de fonctionnement du 
projet sont intégrés à la gestion des 
centres culturels et associatifs.

Merci de votre soutien à un pro-
jet novateur qui permettra d’activer 
tous les relais indispensables pour 
rendre l’Artsakh  indépendant de la 
générosité de mécènes étrange. 

DIASPORA ARMENIENNE
41 864 Arméniens en Abkhazie 

Les Arméniens sont la 3ème entité nationale de la République d’Abkhazie
Les Arméniens composent la 

3ème entité nationale d’Abkhazie 
(République séparée de la Géor-
gie). La communauté arménienne 
y représente 41 864 membres selon 
le recensement effectué cette année. 
L’Abkhazie est peuplée par 240 705 
citoyens issus de 91 nationalités. Les 
Abkhazes sont au nombre de 122 
069 suivis des Géorgiens (43 166), 
des Arméniens (41 864), des Russes 
(22 077), des Megreles (3 201) et 
des Grecs (1 380). Rappelons que 
l’Abkhazie, jadis République au-
tonome de Géorgie s’est séparée à 
l’issue d’une guerre et a proclamé 
son indépendance en 1992. Six Etats 
dont la Russie ont reconnu à ce jour 
son indépendance.

Le Docteur A. Kerkacharian, président sortant, et le père P. Parseghyan 
de la paroisse de Paris

Au premier rang à gauche, le général N. Ter Grigoriants, fondateur de 
l’armée arménienne, l’un des trois vices présidents

Le Docteur S. Seraydarian, président du CNAO, et K. Mikaelian l’un 
des trois vices présidents
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ARMENIE ET LE MONDE

Par Nersès DURMAN

 L’Arménie a fêté le 20ème an-
niversaire de son indépendance. 
Avec les séquelles du tremble-
ment de terre de 1988, la guerre 
de libération du Haut-Karabagh, 
le blocus imposé par la Turquie 
avec la fermeture de la frontière 
pour empêcher une libre circula-
tion des marchandises et des hom-
mes, l’Arménie ne risquait-elle 
pas de suffoquer ? Bon nombre 
d’Arméniens ayant trouvé l’argent 
nécessaire avait choisi de quitter 
le pays pour se rendre en Russie, 
en Europe ou aux États-Unis. 
Parmi ces émigrants se trouvaient 
des jeunes et des universitaires 
diplômés cherchant du travail à 
l’étranger. Le pays vivait les pires 
moments de son histoire depuis 
l’indépendance et l’éclatement de 
l’URSS. Des opportunistes avaient 
réussi à s’enrichir par des moyens 
illicites alors que la grande ma-
jorité de la population se trouvait 
démunie et sans couverture so-
ciale. La corruption avait atteint 
son apogée au point que la presse 
étrangère évoquait ce fléau dans 
ses journaux d’information. Lors 
d’une rencontre à Paris avec Son 
Excellence Edouard NALBANDI-
AN alors Ambassadeur d’Arménie 
en France, nous avions soulevé 
cette question, il nous avait répon-
du, que ce phénomène n’était pas 
propre à l’Arménie et qu’il existait 
dans certains pays européens 
des cas similaires. Nous avions 
répondu à Son Excellence qu’en 
tant qu’Arménien ces événements 
nous affectaient au plus haut point 
quand on voyait autant de citoyens 
arméniens sans emploi quitter le 
pays pour gagner leur vie. 

Après avoir massacré les Armé-
niens, la Turquie n’avait pas réussi 
à anéantir la nation arménienne. 
Conjointement avec l’Azerbaïdjan, 
elle voulait asphyxier l’Arménie, 
dont les frontières sont actuelle-
ment protégées par l’armée russe. 
Grâce à l’aide octroyée par les In-
stances internationales et europée-
nnes et le soutien sans faille de la 
Diaspora, l’Arménie a pu survivre 
; la ténacité et le courage des Ar-
méniens vont contribuer au dével-
oppement du pays. 

A l’époque soviétique, certes 
les activités religieuses étaient 
muselées, cela étant depuis 
l’indépendance nous constatons 
que la religion connaît un réel re-
gain dans le pays. Ne voudrait- elle 

pas rattraper 70 ans d’immobilisme 
? Dans un État laïc, l’implication 
de la religion dans les affaires 
d’État ne nous ramène-t- elle pas 
au Moyen-âge quand l’Eglise 
jouait un rôle prépondérant dans la 
politique de l’État ? 

Au seuil du 21ème siècle et 
au grand regret de certains, on 
constate que les valeurs morales 
et spirituelles ne prévalent pas 
face aux intérêts matériels. Nous 
pensons que dans un État laïc la 
religion devrait rester cantonnée 
dans le domaine de ses préroga-
tives religieuses, d’autant plus 
qu’il n’y a aucune contrainte par 
les autorités de l’État pour la pra-
tique religieuse. Une personnalité 
religieuse suivant ses connais-
sances et ses compétences peut de-
venir un responsable administratif 
dans un État laïc. Cet État ne peut 
pas empêcher un homme d’Eglise 
d’occuper des postes clés dans les 
domaines scientifiques, sociaux, 
cultuels ou diplomatiques. En au-
cun cas, la religion ne doit servir 
d’instrument de propagande. Ces 
réflexions ne sont pas l’expression 
d’un mécréant d’autant qu’à 6 ans 
il avait reçu un coup de couteau 
pour ne pas avoir voulu piétiner 
une croix sous la menace d’un 
groupe de nationalistes turcs. Au 
21ème siècle la religion est une 
affaire de conscience personnelle 
propre à chacun.

La Diaspora ( la communau-
té arménienne de France ) 

Par la présente, nous allons 
évoquer les affaires de la commu-
nauté arménienne de France, qui 
nous préoccupe particulièrement. 
Dans l’espace européen, la com-
munauté Arménienne de France 
est la plus nombreuse et la plus ac-
tive. Le 18 janvier 2001, la France 
reconnaissait officiellement le 
Génocide Arménien de 1915. 
Dans quelles circonstances ? Dans 
quelles conditions ? 

Le comité du 24 avril 1915 
dont le rôle était de faire reconnaî-
tre le génocide des Arméniens par 
la France se transforma une fois 
cette tâche accomplie en une As-
sociation dénommée CCAF (Con-
seil de Coordination des Organi-
sations Arménienne de France). 
D’après ses statuts, le CCAF 
devait mener une action pour faire 
reconnaître le génocide arménien 
par d’autres États, développer la 
coopération et le renforcement des 

liens d’amitiés entre la France et 
l’Arménie, faire voter par le Sé-
nat une loi pénalisant le négation-
nisme du génocide arménien déjà 
votée par l’Assemblée Nationale 
en 2006. A ce propos, la volte-face 
du Président SARKOZY et le re-
fus du groupe socialiste de ne pas 
utiliser sa niche parlementaire afin 
d’inscrire à l’ordre du jour du Sé-
nat l’examen de la loi pénalisant 
le négationnisme révoltèrent la 
communauté arménienne toute en-
tière. 

Depuis sa création, le CCAF 
ne pas réussit à obtenir par ses 
actions les résultats escomptés 
pour la cause arménienne, mais 
celles-ci permirent à deux de ses 
représentants d’être élus dans les 
institutions française et europée-
nne, et nous les félicitons. 

Lors des réunions du CCAF, 
nous avions fait des propositions 
pour renforcer l’Association qui 
avaient suscitées un enthousiasme 
passager ; mais au fil du temps, 
réunion après réunion ces proposi-
tions ne furent jamais à l’ordre du 
jour. L’action du CCAF ayant une 
audience auprès de la communauté 
arménienne, l’Association organi-
sait les manifestations du 24 avril 
et d’autres rassemblements devant 
le Sénat ou l’Assemblée Nationale. 
Les réunions se déroulaient sou-
vent au siège de l’UGAB Rue de 
Courcelles. Le CCAF ne disposait 
même pas de son propre local, et 
son siège social n’est qu’une boite 
aux lettres située au 34, Avenue 
des Champs-Élysées à Paris. 

Il y a deux ans, quelques génies 
de notre communauté arménienne 
se réunissaient et mettaient sur 
pied l’organigramme d’une nou-
velle association devant remplacer 
le CCAF. Cette nouvelle organisa-
tion dite représentative de la com-
munauté arménienne de France 
serait baptisée CFA (Conseil Fran-
co-Arménien). Les nouveaux stat-
uts ressemblaient étrangement à 
ceux que la FRA- Dachnaktzouty-
oun avait proposés il y a plus de 
10 ans lors de la création du CCAF 
et qui avaient été rejetés par les 
membres de l’association. C’est 
à quelques modifications près le 
même texte qui revient ainsi sur le 
tapis. Suivant ces statuts, les Ar-
méniens auraient la possibilité de 
voter pour élire leurs représentants 
par un scrutin direct. À l’époque, 
nous étions farouchement oppo-
sés à cette proposition; pour nous 
cela amenait la Diaspora à créer 
un État arménien bis. D’après les 
auteurs de ces statuts, ces votes 
permettraient au CFA d’assurer 
l’unité de la communauté arméni-

enne ainsi qu’une représentativité 
de cette communauté en France. 
Nous pensons que non seulement 
le CFA ne pourra pas assurer cette 
unité mais qu’au contraire cela 
produira l’effet inverse. Malgré 
les accords signés par les partis 
politiques arméniens dits histo-
riques, ceci n’est qu’une une en-
tente circonstancielle car le jour 
«J» chaque parti avec les associa-
tions qu’il contrôle fera une cam-
pagne de propagande pour avoir 
le maximum de voix en sa faveur. 
C’est humain dirons-nous. Il est 
évident que celui qui détient les 
moyens d’informations les plus 
performants fera sa communica-
tion pour accroître sa popularité. 
Nous sommes persuadés que les 
concepteurs de ce projet croyaient 
fermement qu’ils permettaient 
d’assurer l’unité de la communau-
té arménienne de France. Mais en 
sera-t-il réellement ainsi ? Nous ne 
pensons pas. 

À notre avis, réaliser l’unité 
dans une société est une tâche très 
difficile, plus encore dans la com-
munauté arménienne. Il est oppor-
tun de se rappeler l’histoire non 
écrite : Khazaz Amira conseiller 
du Sultan aurait rendu à la Sub-
lime Porte un service pendant la 
guerre russo-turque pour éviter 
l’occupation de Constantinople 
par la Russie. Reconnaissant en-
vers son conseiller, le Sultan lui 
aurait demandé : « Comment ce 
fait-il que vous les Arméniens si 
intelligents vous n’ayez pas un 
Royaume ? » Khazaz Amira lui 
répondit : « Sire, si nous en avions 
un, nous voudrions tous en devenir 
le Roi ». 

Dans la communauté arméni-
enne les « Rois » sont légion pour 
briguer des postes où leur nom 
apparaîtrait en gros caractères. 
Inversement les gens de valeur 
préfèrent rester dans l’ombre. Sel-
on nous, quand on tente d’assurer 
une unité relative dans la com-
munauté il faut commencer par 
éliminer les éléments de discorde. 
Les partis politiques arméniens 
doivent rester en dehors de cette 
entreprise. 

D’après les statuts, ce n’est pas 
en introduisant les non Arméniens 
dans CFA qui donnera du poids 
à cette association. C’est juste 
l’inverse qu’il faut faire, ce sont 
les Français d’origine arménienne 
qui doivent s’intégrer dans les par-
tis politiques en France allant de 
la droite en passant par le centre et 
jusqu’ à la gauche. L’éventail des 
partis politiques dans notre pays 
est assez riche, pour que chacun 
suivant sa sensibilité puisse choisir 
son camp. Quand en France, les 
institutions compteront un nombre 
suffisant d’originaires arméniens, 
ce n’est qu’à ce moment-là que 
la cause arménienne pourra re-
cevoir des échos favorables non 
seulement en France mais dans 
d’autres pays d’Europe, d’Asie ou 
d’Amérique. Les autres commu-
nautés arméniennes peuvent cher-
cher des adaptations similaires en 
fonction des lois qui régissent les 
États. Nous pensons que grâce à 
cette action l’Arménie se sentira 

plus renforcée et que la Diaspora 
arménienne sera de plus en plus 
écoutée par ses alliés comme par 
ses adversaires. 

En ce qui concerne l’élection 
des représentants de la commu-
nauté arménienne de France, com-
me on l’avait déjà proposé, il faut 
donner la préférence à la représen-
tativité des familles arméniennes 
qui habitent dans les communes 
de France. Prenons l’exemple de 
la commune d’ANTONY qui fait 
partie du département des HAUTS 
DE SEINE, environ 70 familles 
arméniennes y résident, si un 
groupement de 7 familles présente 
1 représentant, la ville d’ANTONY 
aura 10 représentants, les départe-
ments seront groupés par Secteur, 
la France sera divisée en 3 sect-
eurs. 

1. Secteur PARIS avec ses ban-
lieues et départements limitrophes 

2. Secteur LYON avec ses ban-
lieues et départements limitrophes 

3. Secteur MARSEILLE avec 
ses banlieues et départements lim-
itrophes 

Les régions des Alpes mari-
times et du Var seront rattachées à 
MARSEILLE 

Cette proposition est purement 
schématique, si elle est retenue 
comme une base de discussion 
; il est bien évident qu’il faudra 
l’affiner avec un groupe de travail. 
Pourquoi avons-nous donné la 
préférence à la famille ? La socié-
té dans laquelle nous vivons, avec 
l’évolution de la technique où le 
temps défile à vitesse grand « V, » 
le développement des moyens de 
production, une liberté octroyée 
aux hommes qu’outrepassent cer-
tains, les familles sont harcelées 
constamment. Les contrecoups 
de l’évolution n’ont pas épargné 
la famille. Pour 10 couples, 4 
sont mariés, 6 Pacsés. La drogue, 
l’alcool ou le suicide empoisonnent 
la jeunesse actuelle. Le mariage 
est un acte sacré dans la tradition 
ancestrale de la famille arméni-
enne. On est dans une tourmente 
où la notion de famille s’effrite 
ce qui provoque des dégâts dans 
la nouvelle société, c’est la rai-
son pour laquelle la responsabilité 
par groupe familial pourra aider à 
conserver et à protéger la famille 
arménienne de la Diaspora. 

Arménie, Haut-Karabagh et 
Diaspora, les Arméniens sont for-
gés dans la même trempe identi-
taire, la différence de l’alphabet 
ne présente aucune barrière entre 
l’arménien oriental et occidental, 
celui ou celle qui maîtrise la langue 
arménienne comprend facilement 
les deux versions des écritures. 

La Nation Arménienne est 
comme un arbre dont les racines 
sont plantées dans le sol de 
l’Arménie et du Haut-Karabagh. 
La Diaspora doit gérer avec les 
moyens dont elle dispose le dével-
oppement de cet arbre, de façon 
à ce que ses racines se répandent 
pour faire des nouvelles pousses 
sur nos terres ancestrales, impré-
gnées de la sueur et du sang de 
nos ancêtres. Ensemble agissons 
main dans la main pour protéger 
l’Arménie de toutes nos forces. 
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NOYAN TAPAN MEDIA HOLDING 
vous invite à participer à l’exposition 

du célèbre peintre, membrе de l’Union 
des peintres d’Arménie, membre 

de l’Union internationale des peintres (ONUESC) 
Henrik Vardeniktsi Sargssian. 

L’exposition se déroule dans le cadre des événements 
jubilaires organisés à l’occasion du 60ème 

anniversaire du peintre. 
L’exposition se tiendra le 20 janvier 2012, à 14H00

Adresse : 28 Isahakian, 3ème étage, 
Noyan Tapan Media Holding
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LA VICTORIEUSE ARMEE ARMENIENNE

Par Gourguen James 
Khajakian
Correspondant en chef

Comme il est d’usage, le 31 
décembre, à la veille du Nouvel An 
et des vacances de Noël, le Président 
de la République d’Arménie, com-
mandant en chef des Forces armées 
Serzh Sargsyan, a visité les positions 
de défense de l’Arménie. 

Le Président Sargsyan était ac-
compagné du ministre de la Défense 
Seyran Ohanyan 
et du Catholicos de 
Tous les Arméniens 
Garegin II. Il a as-
sisté à la relève de 
la garde, s’est famil-
iarisé aux conditions 
de vie et aux équipe-
ments des militaires, 
et a eu des échanges 
informels avec eux 
sur leurs problèmes 
quotidiens.

Serzh Sargsyan a 
salué les troupes de 
l’armée arménienne 
à l’occasion des fes-
tivités à venir, leur 
a transmis ses meil-
leurs vњux et les a remerciés pour 
leurs loyaux services. « Votre travail 
est le plus important pour notre pays. 
Il est le plus important parce que si 
vous n’êtes pas ici, debout comme un 
roc, si vous n’êtes pas confiant, notre 
peuple ne se sentira pas en confiance. 
Votre énergie, votre confiance rayon-
nent d’ici, depuis cette frontière, par-
ce que notre pays commence ici », a 
souligné le Président.

Le Président Sargsyan a précisé 
que les troupes arméniennes étaient 
assimilées à une camisole de force 
par ceux qui se trouvent de l’autre 
côté de la frontière, et qui connaissent 
extrêmement bien les capacités du 
soldat arménien. Selon lui, ce n’est 
pas seulement les parents qui sont fi-
ers de leur fils soldat, mais le peuple 
entier - enfants, jeunes et plus âgés. 

Un groupe de militaires qui a fait 
preuve de dévouement et de bravoure 
en service, a reçu des cadeaux du 
Président.

Serzh Sargsyan a également 
rencontré les habitants des villages 
frontaliers du Voskepar et du Kirants, 
et leur a transmis ses vњux.    Et du 3 
au 5 janvier, le Président Serzh Sarg-
syan accompagné du ministre de la 
Défense Seyran Ohanyan, a été dans 
la République du Nagorno-Karabakh 
pour une visite de travail au cours de 
laquelle il a visité, avec le Président 
de la République du Haut Karabagh 
Bako Sahakian, les régiments dé-
ployés dans la région de Martuni, le 
centre de formation militaire Asparez 
où les conscrits ont effectué des exer-
cices ; les troupes spéciales, y compris 
des tireurs d’élite, ont montré leurs 
compétences, mais aussi l’armement 
sophistiqué dont ils disposent.

Les présidents d’Arménie 
et du Karabakh ont participé à 
l’inauguration d’un nouveau quart-
ier à Stepanakert. Des dizaines de 
familles ont reçu des appartements 
dans ce quartier qui ont été mis gratu-
itement à leur disposition par l’État. 
Les nouveaux résidents de ces appar-
tements sont principalement les sol-
dats des Forces armées et les familles 
de ceux qui ont participé à la guerre 
de libération de l’Artsakh.

Dans la communauté Ivanian, 
les présidents Serge Sarkissian 
et Bako Sahakian ont participé à 
l’inauguration de l’hôpital militaire 
qui a été totalement rénové et entière-
ment équipé d’appareils modernes.

Les chefs des deux États armé-
niens ont assisté à la réunion des 
commandants de l’armée de défense 
du Nagorno Karabakh et ont pu 
également découvrir les nouvelles 
entreprises industrielles agricoles et 
de la République du Nagorno Kara-
bakh.

Et quelques jours plus tôt, le 25 
décembre, le ministre de la Défense 
Seyran Ohanyan a participé à un 
événement solennel dans la ville 
d’Ashtarak, Aragatsotn Marz, pen-
dant lequel il a pu rencontrer les 

membres des familles des 143 com-
battants de la liberté (azatamartiks) 
de Marz qui ont sacrifié leur vie au 
nom de la liberté de l’Arménie et de 
l’Artsakh (RHK).

Dans son allocution, le minis-
tre Ohanyan a déclaré notamment 
: «  Malheureusement, nous allons 
profiter des festivités du Nouvel An 
sans nos camarades d’armes. Nous 
ne pouvons pas ne pas être redev-
ables à nos compagnons et à leurs fa-

milles, car c’est grâce à ces combat-
tants pour la liberté que nous avons 
aujourd’hui un état indépendant et 
une armée régulière. Et il est symbol-
ique que cet événement ait lieu dans 
une école, car il sert de leçon de pa-
triotisme à notre jeune génération.

Je dois noter que le facteur le 
plus important dans la victoire reste 
l’homme, le militaire doté 
les connaissances appro-
priées. L’homme, l’être 
humain a toujours été le 
facteur le plus important 
pour le peuple arménien. 
Le sang dans les veines 
d’un Arménien est mille 
fois plus précieux que le 
pétrole coulant dans un 
pipeline ».

Huit combattants de 
la liberté d’Aragatsotn 
Marz ont reçu des mé-
dailles décernées par le 
ministre de la Défense Ohanyan ; et 
le gouverneur Sargis Sahakyan a al-
loué une aide financière aux familles 
des héros tombés au combat.

À son tour, le 26 décembre, le 
vice-ministre de la Défense Davit 
Tonoyan a rendu visite à la famille du 
héros de l’Artsakh, le 1er lieutenant 
des Forces armées Vahagn Varde-
vanyan, décoré de l’Ordre de la croix 

de guerre, 1er grade, de la République 
d’Arménie et de la République du 
Nagorno-Karabagh, à l’occasion du 
45e anniversaire du héros disparu.

Dans la nuit du 21 avril 1994, 
Vardevanyan et 38 combattants de 
son peloton d’assaut avaient pris po-
sition dans la région voisine du vil-
lage de Karmiravan, dans la région 
de Martakert. En voyant qu’ils pou-
vaient être encerclés par les forces 
ennemies, lui et 13 combattants ont 
couvert la retraite des autres mem-
bres de l’escouade.

Quand tous les soldats furent tués, 
le commandant a refusé de se rendre 
et s’est fait exploser avec quatre des 
soldats ennemis.

En mémoire du HEROS TOMBE, 
l’école #173 d’Erevan porte le nom 
de Vahagn Vardevanyan ; son buste a 
été érigé et une salle a été inaugurée 
en sa mémoire.

À noter que les deux fils de Va-
hagn Vardevanyan, Vahram et Arsen, 
servent actuellement dans l’armée ar-

ménienne.
Le 30 décembre, le ministre 

de la Défense Seyran Ohanyan a 
présenté ses vњux pour le Nouvel An 
et Noël adresse « chers soldats, offi-
ciers, aux glorieux combattants de la 
liberté, à nos chers compatriotes ».

Voici les extraits essentiels de 
cette intervention :

«  ... Pour les Forces armées, 
l’année 2011 fut l’année de la préser-
vation des acquis et de la baisse du 
nombre des problèmes. Cette année, 
l’armée arménienne a rempli des 
tâches urgentes et a assuré les con-
ditions d’un développement paci-
fique et sécurisé de notre peuple. 
La modernisation de l’armement, 
l’approfondissement de la collabo-

ration militaire internationale, et 
les réformes dans le domaine de 
l’éducation militaire ont fortement in-
flué sur l’efficacité au sein des Forces 
armées en 2011. Elles ont élargi leur 
mission d’intervention dans des ac-
tions de sécurité internationale qui 
ont été hautement appréciées par les 
États partenaires. L’année 2011 a été 
très difficile, mais elle a été celle de 
la dignité retrouvée pour l’armée ar-
ménienne.

Sur la ligne de front, face à 
l’ennemi, la tension s’est accrue de 

manière constante. C’est grâce à 
l’héroïsme des soldats, des officiers 
et des militaires contractuels couplés 
à l’efficacité des détachements arri-
ère que les frontières du pays ont été 
rendues imperméables.

Je veux saluer chaleureusement 
tous les soldats qui protègent les 
frontières de notre pays les rendant 
imprenables, en leur souhaitant 
santé et de nouvelles victoires. 
Je veux exprimer ma profonde grati-

tude aux parents de tous les soldats 
de l’armée arménienne.

Chers parents, soyez fiers de vos 
fils car ce sont vos braves garçons 
qui assurent votre sécurité et celle 
des autres membres de notre société.

Je tiens à remercier également 
les officiers de l’armée arménienne. 

Messieurs les officiers, vous qui 
avez consacré votre vie à la 
défense de la Patrie, vous 
avez rempli avec honneur 
vos devoirs de service...

Mes meilleurs vњux 
aux combattants de la 
liberté (azatamartiks, - la 
milice - G.Kh.) qui ont 
remporté la guerre de 
l’Artsakh (Karabagh) et 
qui sont devenus la pierre 
angulaire de l’armée.

Chers compagnons 
d’armes, le succès obtenu 
grâce à votre dévouement 

et vos sacrifices inspire et engage 
aujourd’hui  les soldats qui défendent 
les frontières de la mère-patrie.

Chers compatriotes !
2011 fut également une année de 

difficultés.
Malheureusement, l’année a vu 

passer des cas de négligence, des er-
reurs et des accidents, dont certains, 
ont couté des vies humaines. Encore 

une fois, je tiens à vous assurer que 
pour nous la vie et la santé de chaque 
soldat sont inestimables.

En ce moment même, je souhaite 
que ces mots de compassion touchent 
également les parents de ces soldats 
qui sont tombés dans l’exercice de 
leur devoir pour la Patrie - Je suis 
conscient que les statistiques démon-
trant la baisse du nombre de décès ne 
peuvent pas les consoler ou adoucir 
leur douleur.

Je salue la mémoire de chaque 
soldat qui a sacrifié sa vie au nom de 

la défense des fron-
tières de la patrie.

Garder des 
forces armées effi-
caces nécessite un 
travail quotidien 
et cela représente 
le plus dur des 
services. A propos 
des réalisations de 
2011, nous ne pou-
vons ignorer que 
nous avons encore 
beaucoup à faire 
pour notre armée 
qui apporte à notre 
peuple de la fierté 
et des victoires, 
être jouissant ainsi 

de la confiance inconditionnelle de la 
société.

En tant que ministre de la Défense, 
je vous assure que les réformes dans 
le domaine de la défense sont et rest-
eront au centre de mon attention, 
et nous allons atteindre cet objectif 
qui permettra à notre peuple de se 
développer en toute sécurité dans les 
décennies à venir. Pour réaliser tout 
cela, nous devons avoir confiance en 
notre propre force et en notre avenir.

Chers compatriotes !
Je vous transmets de tout cњur 

mes meilleurs vњux pour la nouvelle 
année et pour Noël et vous souhaite 
bonheur et optimisme.

Mes encouragements à tous les 
militaires qui seront de garde la nuit 
du Nouvel An en leur souhaitant un 
bon courage, une bonne santé et du 
bien-être à leurs parents.

Bonne année et joyeux Noël ! »
Donc, après que  nous ayons tous 

apprécié ces congés, le 9 janvier, pre-
mier jour de travail, l’administration 
centrale du ministère de la Défense 
a tenu une consultation pendant 
laquelle le ministre de la Défense 
Seyran Ohanian a présenté les enjeux 
prioritaires et les objectifs des Forces 
armées en 2012.

Seyran Ohanyan a classé en 
particulier, les questions liées à 
l’éducation militaire, l’industrie mili-
taire et le renforcement de la disci-
pline dans les Forces armées comme 
des priorités pour 2012.

... Sans doute, ces priorités doit 
être observées sans la moindre négli-
gence, car il semblerait que ceux qui 
sont au-delà de la frontière ont des 
plans bien différents que ceux men-
tionnés par le ministre ; notamment à 
propos du « développement en toute 
sécurité » pour notre peuple. Car, sel-
on le chef du service d’information 
de l’armée de défense du Nagorno-
Karabagh, le lieutenant-colonel 
Senor Hasratian, en une semaine 
seulement, entre le 17 décembre et le 
24 décembre, les détachements de la 
ligne de front des Forces armées de la 
République d’Azerbaïdjan ont rompu 
les accords de cessez-le-feu plus de 
185 fois, avec environ 850 tirs...

Remerciment : Mme Daniel 
Stepani Kalfaian-Woodall et 

M.Richard Woodall-Kalfaian 
(Ottawa, Canada)

Seyran Ohanyan : « Le sang dans les veines d’un Arménien 
est mille fois plus précieux que le pétrole coulant dans un pipeline »

Le ministre de la Défense de la République d’Arménie, accompagné du Président de la République lors 
d’une visite aux points de contrôle frontaliers de l’Arménie et de Karabakh, a rencontré les familles des 

héros tombés au combat et s’est adressé à l’occasion des fêtes de Noël et du Nouvel An
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Antoine Bagdikian 
Réunion du samedi 14 Janvier 2012

 
Chers membres de l’Association,

 
Tout d’abord, meilleurs voeux et une excellente nouvelle année à 

chacun de vous, à vos familles et à vos amis.
Qu’elle nous apporte la santé et l’énergie pour entreprendre et réus-

sir nos activités.
Qu’elle nous apporte la joie de gagner enfin le coeur des sénateurs 

et que la loi soit votée.
 Ordre du jour de la réunion du samedi 14 janvier à l’Ecole militaire  

à 11H15
- Nous aurons le plaisir de découvrir - sauf ennui de transport car 

elles sont imprimées en Allemagne - la brochure sur les activités de 
notre association.

Elle sera mise en vente à 3 euros et nombre de membres sont mis 
en valeur : alors préparez un peu de monnaie pour en acheter quelques 
exemplaires !!!

- Quelle réaction peut avoir notre Association devant le déluge de 
réflexions peu sympathiques des journalistes et de certains députés ?

- Compte rendu de l’audience qu’a accordée M. Philippe Kalten-
bach au Sénat le 10 janvier à 10H avec Ara Toranian , Mourad Papazian 
et moi- même.

Etaient aussi présents M. Pierre Nora, l’Historien et un Turc !
- compte rendu de l’invitation des Chypriotes et des Grecs du di-

manche 8 janvier à 16 H, à la Maison de Grèce , 9 rue Mesnil à Paris.
- compte rendu des conversations avec les Kurdes et de leur réunion 

du 20 janvier à 18 H à Villiers le Bel.
- A ce jour, aucune nouvelle de notre rencontre avec les Juifs ce 21 

février et avec les Arabes le 6 mars.
Cordialement

           Antoine Bagdikian

Citation

!
Rendre visite aux malades 
Vous voulez jouer à Dieu ? C’est sim-
ple, dit le Talmud : rendez visite aux 
malades. Dieu rendit visite à Abraham 
lorsqu’il était malade.
Alors quand vous le faites, vous faites 
comme Dieu.

L’Association pour le Développement de la Culture Arménienne
dans la Région Lyonnaise

et
la Maison de la Culture Arménienne de Décines
vous convient à une rencontre et dédicace avec

Daniel Arsand
Prix Fémina du premier roman, 1998

pour dialoguer avec lui 
de son dernier ouvrage

Un certain mois d’avril à Adana
publié chez Flammarion en 2011.

Un livre qui a touché et ému ses lecteurs et dont les critiques, animes,
saluent la beauté du récit et le talent de l’auteur :

« Sa prose, au lyrisme tout oriental, à la fois fiévreuse et musicale, ensorcelle. »
Le Monde, Marianne Payot

« L’auteur n’est pas seulement informé, il est habité, en résonnance intérieure, avec ce passé ineffaçable. »
Le Figaro Littéraire, Alice Ferney

La rencontre aura lieu à 
l’Espace Garbis Manoukian

40, rue d’Arménie 69003 Lyon
Entrée libre.

MAISON DE LA CULTURE ARMENIENNE
DE DECINES ET DES ENVIRONS

DANIEL ARSAND


